Lors de la bataille d'al-Ahzab, les païens ont assigné les Musulmans qui ont fini par remporter la victoire contre eux: "O vous qui croyez! Souvenez-vous des bienfaits de Dieu à votre égard lorsque, pour vous délivrer des armées qui marchaient contre vous, Nous suscitâmes contre elles un ouragan et des troupes que vous ne pouviez voir, car rien n'échappe à la vigilance du Seigneur. Et au moment où les ennemis vous assaillaient de toutes parts, vos yeux étaient hagards d'épouvante et la frayeur vous prenait à la gorge, pendant que vous vous livriez sur Dieu à toutes sortes de conjectures. C'est là que les croyants furent mis à rude épreuve et ébranlés par une terrible secousse". (Coran, al-Ahzab, 9, 10, 11)
Le Prophète Abrahm a été sauvé par Allah lorsque son peuple l'a jeté dans le feu: "Nous dimes alors: "O feu! Sois pour Abrahm d'une fraicheur salutaire!" Ils voulaient la perte d'Abrahm, mais c'est d'eux que Nous fîmes les plus grands perdants". De même, le Prophète Jonas, une fois avalé par la baleine, a invoqué son Seigneur et mis son espoir en Sa miséricorde: "Rappelle-toi Jonas, qui avait quitté son peuple dans un moment de colère, pensant que Nous n'allions pas l'éprouver. Puis il lança, du fond des ténèbres, l'appel que voici: Il n'y a point de Dieu que Toi! Que Ton Nom soit exalté! J'ai été vraiment du nombre des injustes. Nous l'avons exaucé et délivré de ses angoisses. Et c'est ainsi que Nous sauvons les croyants". (Coran, al-Anbya', 87, 88).
Par pitié de nous, Allah, le Très-Haut, ne nous demande compte que pour la négligence des causes du ressort d'Allah, exalté soit-Il. Si le fidèle respecte les raisons d'être des choses et se fie à Allah pour les conséquences, il verra ouvertes devant lui toutes les portes de la miséricorde divine dans la vie d'ici-bas et dans celle de l'au-delà. A ce propos, 'Omar Ibn al-Khattab a entendu dire le Prophète: Si vous vous confiez à Allah, comme il se doit, Il accordera votre subsistance comme Il le fait pour les oiseaux qui quittent leur nid la matin ventre vide et reviennent le soir ventre plein. (Rapporté par Ahmad).
Allah le Très-Haut, dit: "Celui qui a foi en Dieu et au Jour dernier, car le Seigneur ménage toujours une issue favorable à celui qui Le craint". (Coran, at-Talaq, 2), "Quiconque craint Dieu trouvera une grande facilité dans ce qu'il entreprend" (Coran, at-Talaq, 4); "Dieu ne suffit-Il pas à Son serviteur comme Protecteur contre les Fausses divinités dont ils te menacent? Celui que Dieu égare, nul ne peut plus le guider". (Coran, az-Zumur, 36).
Mais il faut souligner que l'espoir sans œuvrer est inutile et ne mène pas au succès. A ce propos, 'Omar In al-Khattab disait: Cherchez la subsistance et ne vous contentez pas d'invoquer le Seigneur en disant: Seigneur, accorde-nous la subsistance! Sachez que l'or et l'argent ne tombent pas du ciel. Il est à noter également que le simple travail est insuffisant à moins qu'il ne soit sincère et bien fait. Aicha rapporte que le Prophète dit: Certes Allah aime que lorsque l'un de vous fait un actes qu'il le fasse parfaitement. (Mosnad Abi Ya'la). Allah dit également: "Ceux qui auront cru et qui auront accompli des œuvres pies sauront que Nous ne laissons jamais perdre la récompense de celui qui fait le bien". (Coran, al-Kahf, 30).
De plus, le fidèle doit craindre Dieu dans tous ses actes. Il est impossible qu'on consacre à chaque homme un gardien pour le protéger et un surveillant pour le contrôler. Même si on le fait, ce gardien aurait besoin d'un autre gardien pour le protéger et de même pour le surveillant. Donc, il est facile de nourrir au sein de chacun une conscience vivante et encline au bien; une conscience qui ménage la colère de Celui dont l'assoupissement ni le sommeil n'ont de prise sur Lui.
Vu l'importance du travail, l'Islam nous ordonne de travailler jusqu'au terme de notre vie même si nous n'arrivons pas à en récolter les fruits. Cet ordre religieux met l'accent sur la valeur du travail et l'importance de la production dans la vie des individus et des nations. Anas rapporte que le Prophète dit: Si l'Heure a lieu alors que l'un d'entre vous a un petit palmier à planter dans sa main, s'il peut le planter avant qu'elle n'ait lieu qu'il le plante. (al-Adab al-Mofrad). D'ailleurs dans le Coran, Allah considère le travail comme faisant partie des actes de culte. 

